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tcrres de L:-'.aor, fit route mi Sud et vint attérir sur le cap double. Jallotbert (1), était son eetcni navire (2); le troisième (.) était p:îr-
aujoiri'hui Pointe-Pieche. Sa route lui lit ensuite prolunger la cie titulièremeînt ide.siiné à l' ploration des îivires oùi il t' aurait pas

tecit-ltah- de Terr-Neuve, et le conduisit tout pr:, de l*' trénit'i a- < e u pour h· thatutre-,. .îs leats, dvet.im, coni tiai 1<.
m il-ou eSt de cette îl, precu.à I'uver ture doir< pan.litre quli ds le iinment du ilép:u, les rérent et i n. pment i -juimbe

donne aece i dans e 'u(Ie Sat iL :nursn, etre le i-1ap-ly t le Cap ip le h't; juillet ( u, I em'. eétroit dle lleih--l-h'. îliqi, coumnf.
Breton. Le maiva temip--. qui bliea de s'éea:ier de la ente lu i de runidez-vouis en ei[, de ,p, ainlt s uni nnid //,:î iirin

aevant d'y aiîiver, le pota en vue di' quelques petite ' is p.n était aniee le aI du in e m, (5). Le 1e-r ;touti, et.netauint Ptr în
i sde ce nau-, dout il n-- :it ualors quo' srner 'exiî- s. tutupi de -I N;t:r Vlas le p a Saint-ici-. il y pl:nîta Imed!igî e, cen \lvi il 1l.is pou ,i mvii e;" <t> enStiil 7 t< ta ituitence, mîat, q!'it devait déeouvrir. ;t l tilt ic e:.a se,-înmb' C- iur marew (ii), on let-h. 7. etua he 10 d.n tum

paIue. (t) Il it Crsuite ioule ,à lO'est. et vit le grou;p des ihvrs flet belle et -: b;l.. piin. d'1h e, qu'il nnîun $aint-l.annrn
te la Nladeleine il .o détomi: pu les i:ter ; m:s, ct'y:t (2), eomoniatim du ai Sint dtî la h it titnde e. jur. Après
qu'elles tenaient au centi nent , il tmnita d se d ii:r à *0v1 -, et (' aupparb. h- 15. ite It '.\ntiesti. qu%'il tnotna l'le de

rencantm la côte occidentale dhu t-- Sant-l.:urenît, qu'il vi-it-t l'tso:nit;n, il renta le imle', entra lt 14er sepied-re ihmui, la
isotaeîument, dans l'e:-poir d'y trouver u: l.-act. I'r:tmt --o riire <h. . dont il ne fit qe îîttnniteI e',-tnbuute, t,

prcmitr noui!aze (-2). il explo't lia:érieuîr de la ie de l heur s. contitn.nt . epmtm s, il inSllbi le H">. . bLder:llai il
sL titi a- îmé qu'il n'y avait pis d'nnveritlre. il reimit î la rçut la vi4ite d'iu chet duî pays emnoine lDonîa , ave- h-quil il

veie. Il vint e n-uite nouiller dans la Unaie de Gaiîpù, stu ée trts- ut s'aburbIer par pinte'ninhane th-c deux sint.s emuitp:,,
prèS de l'einbou.ure dtt leuve Saint-Laure nit, et il la 1rit pour l'an<née prcèhde1tte. dan-, la l3ti. le d a.,pé.et qui.un, ' eir rae nu;e

elntcée d'une rivià:e. Dans les fréquens rappor:s qu'il eut a-ez dams les deut inveî."e:, av;aieni 'pis n pen il franuç;ais (p).
e naturels du pays, il sut leur inspirer une telle confiance qu'un Pauti le 19 avie ,on plus petil ltWin:enut, Iær aller a la déutîvei t

de leurs chefs consentit à lui laisser emmener deux de ses fils, à la du villaiz- d'l liehelatra, sr les ruine- duqtiel a été latu: <h.pui, l
condition qu'il les lui ramènerait l'année suivante ville le à onté,d. a p|îs de 150 lie.s uîîmiirtîs de Ii l'g.mbiouch ure it

Les détails cui pr&écden.t empruntès à 1'anarlv-ec qu'a faite le dum il ari i; t' ô l't:arCiut< du Ia: .aitt-piete.où il lut
r;.:vant 2M. Rossel du journal d2 Cartier, pramettent de ivr facil~ arreté par uni' b:re qui t:eor-:uit le c.u'd thui lqu'l il devat
i,.ent ce navigateur dans cette pfremière partie de sGu voy.e, te par. Ila unalois -es ch:dopes, sur l quelle- t imiret

Pi/ote de Terre-Neutre, publié par le dépot général de lanarine, troi, de ses voie. t ai;vC b- 2 octobre a i lielioheli; . il vîigta,
nyiant consacré l'autlhenticite des tdécouvertes dc nutre e-ltbr le même jur, la montaîe au pied de laquele nait place le vitlahe

Madouin, en inscrivant les noms qu'il leur avait dhuné- au-dessous qu'il nomma Montoyl (onit. Cînnineu que .c' lieu étai
dle cIux qui sont actuellement ent usage. .\I. P1osePl ie trouve p:s p'.: Propice qie tout aute :I la fondation d'un établi,,seu nl.t, il

aussi claire la description de la route'suivia par Cartier, après £on quitta llochela le 5 o'tobre, et il étai' de retour : I ô sainte
départ de la Baie de Gaipé ; il regarda néanmois comme certain Croix. où il hiveia (10).
que, prenant nour un golfe la canaT du fleuve Saint-Laurent, situé La ririeur et la prolon-ation de l'hiver, le m:mqu de vivres
entio la rive droite dui leuve et 'ile d'Anticoti, il en traversa l'ot- fr:n s. bien qul lis naturels hai el tp sse ulqueto lui i:meut
rerture et chercha ensuite à pénétrer par le canal qui pa-se au id p'tire (i pi l de emtps v tiii meî, de e équîi"s L.e
ile l même Ve. On est fondé à croire qu'il s'ava:î;a juq<'p la - tCr.t seit aivec suini te tor-e sr le. autres. îqie dei coe n-di \

pointe occidetîate, où il vit le canal s'élarcîr, et où il é-prouva dIer holnniî's qtui luti restaietit au iiliein do, fêévier 5 il n'y cil avat
con r violents ui diuretir lui i:iiqur i' c'étaiit l'Prsliu. pas < qlix iui lie I irsseat atteints de 'e redtuttablel th:. T vi y

<l'une très gian virte. (3) Voyant la ia'vih- 51ion s'app:elher, antr;int uîi mb!aMn1 e ietn sitiun mn upe l,'
et criatit d'.re retenti tottt lhiver <hms ces conul s. il r.vint guéri-un Ie hior avait C.i( furm par un uitvage. qui, les ayat

Eut .es nas, franchit une seco:tde fois le détroit de Belle-Lle, et fit quil1è> qiiy' temps auparaunt. h jutis <rtIées et dans iu
rmute p>ur Saint-MaIo, ou il arriva le 5 septenbre 153 1. etat effyav.it, revît se prenter à v tiès hien poitant. Il titri-

Sur le récit que C'aitier (it de son vovage, le Roi ordonna i'armer l9 'i uér .iî" a j t Ii avi i ti.t ei ii, fsit des fituilIs et
et d'rqiper, pour quinze mois, trois 'navires, dolit il lui enuférai le de l core i in ame <pi I inîs ulitil àai lii-r (Il). Celui-ei I hlit

e-1.umnauîridrent par true commission datte du :0 oc.toltre -131. abattre et l'emp!uya au t;itement de sus -quipage;. l)ès <prih,
Celte füiý, il joignit au titre de Capitaine, celui d Pilote du Li.
Son arecnent ltît ientierîmnt teniiî tI m-niai 1535. il itinit (1) Ou Mlarc. Archives le la .lairie de Sint-Malo.(C.)
ses rpiipages le 16 inai, joaur de la Pentecôte, dans la eathédrde le

Saint-.\aln, et, r l'iue de l:a r ene. lévêque Fnrançois llohier, (2) Qui avait pour maitre iiiLGuillaume Le Marié. (C.)
revatt dei ses ornements pontificaux, leur donna sa héîiction. Ou
mrit à la voile le 10. par un 1.tieau temps. Cartier montait la Gra:ude (3) Le galion lEmillon. (C.)
flermlOre, navire li 120 tonneaux (.1). On voyait à son] bord plusieurs
jtefnr:.s gens de distinction. qui avaient 'voulu s'associer, comme (4) Aiu hvre de Dlanc.Sablon. (C.)volotaires, à ses aventures. De ce nombre étaient M. Gariier
de ChabTheaux, de Pontbriand, do la Pommemy, dl Govelle (5). . . . .
La Petite flermine, de 60 toileaux, com:nandt' par 'N. Ntau- U ) Le 31 jullet, lts navires donnèrent dans le fleuve Samt Laurent eteurent conniîlssîtmee du Ctii 'riçtenot, aujourlthui .lont-Joli, (C.)

(t) Tantîefoi<, il consigna ainsi sot opnion sur le jmrnal rie bord : " Je (0) Pour marque (Secnd voyage de Jacmpiee C:artier, imprimé à Québec,
Srois, par c <ifji j'ai pu comprentire, <dt il y a1 Iiltie pasîage entre lta avec deaî annotations dle li SoCiété historiqîie île Cette ville).
T;rre.-Neuîve ut t.l terre de Brion: u'il cr était aini, ce serr.it pour raccourcir

le temp tet e chetmin." <C.) (7) Aujird'hui Saint-Jean, sur lit côte suil de Labralor. (C.)

(2) Son premier monillage fut darns le fleuve des Buir<ieits aujourd'hui la (8) " Sur un aimire 'au, fort betau et, plaisant, muiel lieu il y a titi
rivere iiramniebi ('), et eut lieu l 30 juin d l u e Cartie e remdit petite rivire et ialîte de barre, tmarivanti de 12 1 t braies, igoîî'il trouva

d:iii un pamir fort qu'il nomma Saint-Martin, et.y diemeira depui s Le qttiu- e propice pour mettre ses nivires à siueté." Il lit nma Saiiite-roi,
tri (jî de jittlt j uau d ue. Ce fut ptenîdan t son ujoiir ans ce parce qlu'il y urrivat le jour île cette fè, et ot .ticiies Cartier, cimme

lied qu'il ailla eplorer lt Bie îles Chalers. (C.) t'ont dit quîtelqtues écrivaini. Cette derire rivière est à ilouze lieèes au-
delà de Québee. (C.)

(3) Un fat important gil eonvitnt de rapporter, c'est que Jacques
Catier, avant de quitter lit L'aie de Gaspé, it faire iine croix, tii milieu e to) Le quinze du iit mois, te CIpitaine-Générl fit planter bisime et

la:in:tll il plaça iun écusion relevé avec trois fleurs le lys, au-drsi niarches pour plus clairement mettre les navires à satuveté. Et le leide.
duquel était écrit Ca grosses lettres t " Vivi le uti le Franicl" Cette main ntra ser ieux plus grands niav irc i dans te dit Lble et riviere, et le
croix'fiit plaittée, lieu le plus apparent, en présence des Sauvages. galion fuit laissé ci rade uiuir le mîeuer àe lioelelaga." (C.)
Cest ninîst ifile Cartier prit possesson, pour la seconde fois, des vastes
colitrés qu'il venait de découvrir. (C.) (10) D.rit .. Jacqi.e. Cnrtter, Il tes m.ites .t. luiirimiters i1ii

éraient restés à li gardle deg deux nivirej, avaient fai lt un fort tout clos
(4) Il avait pour maistre, Tliornas lFrosmont. (C.) de grosses plâces de bois plaIIulnOt debout, et tout l'entour grimi d'artil-

lerie et bien en ordre pour se défendre contre tout le pays.t <C.)

(5) Jeaun Poulet et Phuilippe Romigernont. (0.)
(11) Les naturels lui dionnaiernt le noim d'Anneda; 'est réitic

(>)remtroynp de eqies CcarrirAnnuota. dte tu seto d dt u de Quubc.) blanche (Anioltatlois f:lles arm la Soiété de Quèbe, en 1843.)


